Souffel manque le coche. Vanves 65 - Souffel 57
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Laurent Delion (à gauche) et son équipe ont le sentiment d'être passés à côté de quelque chose samedi à Vanves.(Archives DNA) 

Les samedis se suivent mais ne se ressemblent pas pour le BCSK. Les gâchettes enrayées, près d'une trentaine de balles perdues, y compris les passes directes à l'adversaire, les innombrables déchets sous les panneaux... Pas de comparaison avec le match réussi huit jours auparavant face à Ormes. Face à une équipe de Vanves leader de la poule A de N 2, les Alsaciens ont raté leur coup. Car l'équipe locale, qui n'avait rien d'un foudre de guerre, était bonne à prendre. Dans le premier quart-temps, on mesure vite que le match allait se jouer en défense. Les deux protagonistes se jaugent. Les Parisiens concluent par Mutel, Gradascevic, Dupont et Raymond. Les Bas-Rhinois Moundy, Occansey et Mayima ne se laissent pas impressionner, et Souffel mène 15-16. La rentrée de Gilles Obernesser au deuxième quart-temps permet aux Alsaciens de prendre cinq points d'avance (19-24, 15e'). C'est la dernière fois que le BCSK mène à la marque. L'inévitable Mutel ramène son équipe à la hauteur des visiteurs. Mi-temps : 28-26. Innombrables pertes de balles Au retour des vestiaires, la fébrilité s'empare des banlieusards strasbourgeois. Les Rouges veulent trop bien faire. Physiquement, les Bas-Rhinois sont dominés, surtout dans la raquette. La défense trop faible de Makhoukh laisse du champ à Corbin et Dupont. Obernesser et Mayima tentent de garder le contact. Les pertes de balle innombrables du BCSK ne profitent que partiellement aux Parisiens qui remportent le troisième quart 20-14. Le dernier quart-temps sera du même tonneau. Si ce n'est que le score sera de 17-17. Moundy, Mayima et Eberlin répondent à Dupont, Ducloux et Mutel au score, mais cela ne suffit plus. Souffel a manqué le coche. C'était jouable. D'où la colère du coach alsacien, Laurent Delion : «Je n'aime pas réagir à chaud, mais j'annonce que les entraînements de la semaine à venir seront durs, très durs ». Quart-temps : 15-16 ; 13-10 ; 20-14 ; 17-17. Arbitres : MM. De Monicault et Carimentrand. 150 spectateurs environ. Vanves : 27 fautes. Ducloux 8, Artéaga 3, Mutel 17 (1 à 3 pts), Gradascevic 7, Barbézieux, Corbin 7 (1 à 3 pts), Dupont 17 (1 à 3 pts), Raymond 6. Souffel : 26 fautes. Eberlin 4 (1 à 3 pts), Syda, Makhoukh, Petitjean 1, Laforce 2, Obernesser 10 (1 à 3 pts), Hattemer, Moundy 12 (1 à 3 pts, Occansey 7 (1 à 3 pts), Mayima 20.

Griès a dû s'employer Cergy Pontoise 59 - Griès-Ob. 70

[image: image2.jpg]




Une fois encore Bruno Hamm a fait pencher la balance du côté de Griès-Oberhoffen en inscrivant 26 points.(Photo Archives DNA) 

Le courage et l'énergie des Franciliens n'ont pas suffi face au métier des joueurs de Griès-Oberhoffen, qui ont ainsi retrouvé le goût de la victoire à l'extérieur. L'occasion était belle face à une équipe privée de trois joueurs : Laurent Debroise (blessé à l'épaule), Benoît Bouvret (convalescent après une péritonite) et Lionel Antoni (en voyage). L'Entente Cergy-Osny-Pontoise a subi samedi soir sa septième défaite consécutive en championnat face à un BCGO au sein duquel l'intérieur alsacien Raphaël Albaladejo, formé à Frépillon avant de signer à Sceaux puis Griès, se sentait un peu comme chez lui. «Notre manque de précision en attaque nous coûte le match, enrageait l'entraîneur cergypontain Patrick Hervy. Avec seulement 30% de réussite aux tirs et très peu de shoots extérieurs, nous avons encore failli. C'est vraiment dommage car Griès semblait prenable.» Hamm décisif A quatre minutes du coup de sifflet final, le promu fut tout près de réussir l'impensable face au 2e de la poule D, en prenant l'avantage 55-54 grâce à une bonne défense sous les panneaux. Emmenés par un Bruno Delag héroïque à la mène, un Malik Diallo des grands soirs (15 rebonds et 6 balles gagnées) et portés par les encouragements de leur public, les locaux se prennent à rêver devant des Alsaciens passablement énervés. Mais plusieurs ballons viennent mourir sur le cercle et la vista de l'ancien international Bruno Hamm (26 points dont 13 dans les ultimes instants) ôtent définitivement tout espoir aux Val-d'Oisiens. Les chiffres. Mi-temps : 30-27. Spectateurs : 200. Arbitres : M. Moll et Mme Brodu. Cergy Pontoise : Delag 
13, Manga 10, Diallo 10, Ladislas 9, Cohen 7, Dieujuste 6, Kamara 4, Gnougnou, Bellay, Charbonnier

L'ASES tombe le leader. ASES 75 - WOWB 61
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Sale soirée pour Ngoko et ses équipiers du WOWB, nettement battus par l'AS Électricité de Strasbourg.(Archives DNA) 

Le match commence avec deux défenses serrées laissant peu d'espace aux attaquants (0-3, 3e'). Les Electriciens se dérident sous les panneaux sur des paniers incisifs de Binam. La zone presse adoptée par le WOWB permet néanmoins aux visiteurs de recoller au score. Le 2e quart-temps débute sur les chapeaux de roue pour les recevants (8-0). Le WOWB, en panne d'adresse, joue résolument intérieur, multipliant ainsi les lancers francs pour rester dans le coup à la pause (39-32). Le 3e quart-temps voit les équipes s'annihiler (51-46). Lors de la dernière période, le WOWB va muscler sa défense et Cremmel, par deux tirs bonifiés, remet son équipe sur le droit chemin (67-58). Mais les Electriciens ne tremblent pas sur la ligne des lancers francs et remportent ainsi un succès probant qui demande confirmation à Dole dès samedi prochain. Quart-temps : 18-18, 21-14, 12-14, 24-15. Arbitres : Mme Roulet et M. Tchotourian, 200 spectateurs environ. ASES : 27 paniers dont 6 à 3 pts, 15 LF sur 25, 32 fautes. Binam 25, Chaminade 18, Zimmer 9, Blumenroeder 9, Subra 9, El Mrani 4, Jung 1, Camara, Hertel, Guichard. WOWB : 18 paniers dont 4 à 3pts, 21 LF sur 35, 24 fautes. Frentzel 15, Cremmel 10, J.R. Wilt 8, Siegel 7, Behr 6, Kaerle 6, A. Wilt 5, Ngoko 3, Dorez 1.

Haguenau sur le fil Haguenau 71 - Saint-Dié 65 Cette sixième victoire haguenovienne a été (très) longue à se dessiner puisqu'il a fallu attendre l'ultime quart-temps pour voir les gars de Francis Klein prendre la direction des opérations... Menés 44-45 après 30' de jeu et n'ayant, jusque-là, pas donné l'impression de pouvoir faire pencher la balance de leur côté, les coéquipiers du capitaine Seng ont malgré tout réussi à combler leurs supporters alors que la majorité d'entre eux ne croyait plus à un possible succès. Et pour cause... Se montrant (enfin) plus agressifs en défense et surtout plus adroits en attaque, les riverains de la Moder ont mis effectivement les bouchées doubles durant les dernières minutes de cette partie : deux paniers de Dreikaus (32e'), plutôt discret auparavant, et un tir bonifié signé Labbé (33e') leur ont permis de sonner la charge alors que les Vosgiens, surpris par cette nouvelle physionomie des débats, se montrèrent, eux, de plus en plus fébriles, commettant du coup de nombreuses fautes. Notamment sur Mostefaoui, lequel transforma ses dix lancers francs obtenus durant les six dernières minutes ! Le sang-froid de Mostefaoui «Ce sursaut collectif et le sang-froid dont a fait montre Yassine Mostefaoui lors de ce final intense me rassurent», confiera après coup le coach haguenovien, visiblement satisfait de la tournure des événements. Durant cet ultime quart-temps, les visiteurs ne sont, bien sûr, pas restés inactifs mais le panier à trois points de Poirot et les sept lancers francs qui suivirent s'avérèrent insuffisants pour soutenir la comparaison avec des «rouge et blanc» subitement survoltés... En début de match, le COH avait fait jeu égal avec ses invités, Seng, Schroeder et Labbé ayant répliqué régulièrement aux Otin, Diallo et autres Poirot (16-18 à la 8e'). Changement de physionomie durant le deuxième quart-temps; le manque de combativité et de nombreuses pertes de balle ayant alors favorisé les desseins des Vosgiens, portés à bout de bras par Grandu (27-36, 17e'). Au retour des vestiaires, Haguenau resserra la défense mais ne parvint pas à inquiéter ses hôtes. Il a donc fallu attendre encore un peu avant d'assister au brutal réveil des maîtres des lieux... Maison des sports. Une centaine de spectateurs. Arbitres : MM. Rosay et Waibel. Quart-temps : 20-22, 12-20 (mi-temps: 32-42), 12-13, 27-10. Haguenau : 23 paniers dont 7 à 3 pts ; 18 LF sur 23 ; 22 FP. Guérin 20, Mostefaoui 15, Labbé 10, Dreikaus 9, Schroeder 5, Seng 5, Madembo 2, Stamann 2, Arth 1. St-Dié : 25 paniers dont 4 à 3 pts ; 11 LF sur 21 ; 23 FP ; Wade (33e') et Diallo (38e') éliminés. Diallo 18, Grandu 12, Poirot 10, Wade 10, Otin 6, Sy 6, Jolivet 3.

Schiltigheim à point nommé Colmar 66 - Schiltigheim 85 «Nous avons tant donné à Kaysersberg aussi bien sur le plan physique que moral que nous étions complètement hors sujet contre Schiltigheim» commentait Philippe Caspar, le manager des Colmariens à l'issue de la rencontre. Schiltigheim entame le match tambour battant et prend de suite l'avantage sur deux tirs bonifiés (7-13, 6e'). Du côté colmarien, les jambes sont déjà très lourdes dans ce premier quart. Les visiteurs jouent à leur rythme pour garder l'avantage (19-24, 10e'). Dans le deuxième quart-temps, les deux formations se livrent une partie très défensive. L'écart se stabilise à +4 en faveur de l'AUS : 34-38 à la pause. De retour des vestiaires, les visiteurs continuent de jouer vite et accélèrent encore. Les Colmariens, minés par la fatigue, manquent d'influx et de réussite. Tour à tour, Fauster et Vidot donnent de l'air à Schiltigheim sur les très nombreuses pertes de balles des Colmariens. Malgré une timide réaction du CBCA par Zaïd, Schiltigheim poursuit sa course en tête (47-57, 30e'). Le dernier acte va être fatal aux Colmariens, incapables de réagir face à la pression de leurs adversaires (54-71, 36e'). La rencontre est pliée avec, au terme d'un match mené de bout en bout, une victoire méritée pour Schiltigheim face à une triste équipe haut-rhinoise qui devra vite oublier Kaysersberg et Schiltigheim avant de rendre à Haguenau le prochain week-end. Salle Camille Sée. Quart-temps : 19-24, 15-14, 13-19, 19-25. Arbitres MM. Belhaddad et Dos Santos. 150 spectateurs environ. Colmar : 19 paniers sur 55 tirs dont 3 sur 16 à 3 pts ; 19 LF sur 31 ; 21 pertes de balles ; 28 fautes, Paquet (37e') éliminé. Caspar 12, Rohn 5, Muller 9, Zaïd 7, Gehrer 3, Paquet 12, Kriegel 6, Sapia 12. Schiltigheim : 25 paniers sur 56 tirs dont 3 sur 9 à 3 pts ; 23 LF sur 31 ; 22 pertes de balles ; 23 fautes, Vidot (38e') et Schauly (38e') éliminés. Albrès 10, Schauly 20, Fauster 14, Usche 10, Heinrich 15, Vidot 12, Torres 1.

Intraitable au rebond Besançon 63 - Kaysersberg 68 Sous l'impulsion de Davre, très adroit, Besançon entame la partie avec panache (14-7, 7e'). S'appuyant sur une énorme générosité défensive, les locaux jouaient les yeux dans les yeux avec Kaysersberg, prenant même un léger avantage avant la mi-temps (34-28). A la reprise, le leader alsacien haussait le rythme, mais la formation bisontine, portée par Dadeke (19 points à la pause), tenait bon (48-51, 30e' puis 59-60, 37e'). Galvanisé par un public euphorique, le BBCD échouait pourtant aux portes de l'exploit dans l'ultime minute, en concédant une succession de rebonds offensifs assassins. Les chiffres Besançon : Dadeke 22, Koffi 8, Davre 14, Kabanza 11, Thiam 2, Diallo 4, Moreillon 2. Kaysersberg : Poisson 24, Ehrsam 8, Barthelme 6, Von Banck 11, Vesper 7, Beyle 2, Simon 2, Caspar 3, Dabrowski 5.

Pfastatt collectivement Pfastatt 111 - Dessenheim 99

Rien ne semble décidément pouvoir arrêter la machine pfastattoise qui s'accroche désormais à sa 5e place, mais qui lorgne déjà sur le haut du tableau. Dessenheim en a indiscutablement fait la triste expérience, en venant tâter du terrain sur le parquet de Pfastatt et en repartant avec son billet de 10e au classement. Et c'est vrai que la machine pfastattoise, poussive en début de saison, semble avoir trouvée la bonne carburation. Les qualités défensives sont indéniables même si elles ont parfois été mises à rude épreuve face à Dessenheim dont les deux scoreurs allemands (Stefanovic et Paradzik) ont toujours réussi à trouver leurs positions de tir et ont été particulièrement efficaces dans les rebonds offensifs. Si la partie est équilibrée dans les premières minutes (4-4 à la 3e'), Pelser et Gitta creusent l'écart (+11 après 10'). Dessenheim ne baisse pas les bras et son jeu gêne Pfastatt notamment en défense. Limité au niveau du banc, Pfastatt a du mal à trouver le rythme. Il faut attendre le 3e quart temps pour qu'enfin les locaux aient plus de réussite dans la raquette. Les deux ex-Yougoslaves sont limités et le collectif pfastattois met en avant Schoenacker qui insuffle le tempo au groupe. Jamais rattrapé, Pfastatt n'arrive pas à tuer le match mais gère son avance. Gitta à la conclusion apporte le bol d'air nécessaire pour éviter l'asphyxie et Pelser s'impose dans la raquette en fin de match. Une victoire importante pour les locaux qui doivent à présent se préparer à recevoir deux gros bras (Dadolle Dijon et le WOWB) qui risquent bien, en effet, de rappeler à l'ordre les joueurs de Stéphane Neff... Quart-temps : 30-19, 22-25 (mi-temps : 52-44), 28-31, 31-24. Arbitres : MM. Schell et Desbois. Pfastatt : 37 paniers sur 63 tirs (58,7 %), dont 9 sur 13 (69,2 %) à 3 pts, 28 LF sur 39 (71,8 %), 22 fautes. Garnier 16, Schoenacker 13, Zaegel 15, Hanser 11, Pelser 33, Minnig 5, Gitta 18. Dessenheim : 34 paniers sur 71 tirs (47,8 %), dont 8 sur 17 (47 %) à 3 points, 23 LF sur 29 (79,3 %), 27 fautes (Schappler éliminé 38e'). Grenacker 6, Invernizzi 14, Rieth 2, Stefanovic 17, Lefrang 4, Hegy 17, Paradzik 39.

